
















Traduction

LES VARIATIONS ARCHITECTURALES D'AALTO : UN PREÉ LUDE AÀ  L'ESPACE CONTEMPORAIN ?

Jean-François Marti

La preésente contribution porte sur des exemples de l'œuvre baâ tie d'Alvar Aalto, qui sont 

certes la concreé tisation de diverses contingences (mateérielles, socieé tales, sociologiques, 

eéconomiques et projectives) mais que je n’aborderai pas ici. Goö ran Schildt, biographe d'Aalto, 

rappelait souvent qu'Aalto preé tendait n'avoir rien aà  dire et que tout eé tait inscrit dans les plans 

et les baâ timents eux-meâmes. Je ne m'inteéresserai pas au processus de conception d'Aalto mais 

plutoâ t aà  l'objet architectural. Comme l'a dit Peter Zumthor : " L'architecture n'est pas abstraite 

mais concrète. Une esquisse, un projet dessiné sur papier, n'est pas de l'architecture, mais une 

représentation plus ou moins incomplète de l'architecture, comparable à une partition musicale.

La musique doit être interprétée. L'architecture a besoin d'être interprétée."

L'eéglise de la Croix aà  Lahti (1969-78) offre, graâce aà  ses dimensions inteérieures 

exceptionnelles, un large deéploiement spatial. En tant que dernieàre eéglise conçue par Aalto, et 

acheveée seulement apreàs sa mort, elle peut eâ tre consideéreée comme une syntheàse de sa penseée

sur le sujet. Le projet initial remonte aà  1950, et bien que ce projet n'ait pas eé teé  construit, on 

peut encore le reconnaîâtre dans l'eéglise Seinaö joki . L'eéglise de Lahti ouvre et cloâ t deux 

deécennies au cours desquelles six eéglises d'Aalto ont eé teé  reéaliseées : Imatra (1958), Seinaö joki 

(1960), Wolfsburg (1962), Detmerode (1968), Riola (1978), et le second projet aà  Lahti (avec 

un site et un programme diffeérents), acheveé  en 1978. en 1978, cloâ turant ainsi la seérie deux 

ans apreàs la mort d'Aalto.

Certaines analyses comparent les baâ timents d'Aalto aux courbes des lacs finlandais ou 

deéveloppent son inteéreâ t pour la notion de limite et de seuil, en utilisant le contexte 

geéographique de la Finlande, ouà  l'eau et la terre s'entremeâ lent. D'autres analyses soulignent la

recherche d'un eécho avec le monde naturel dans l'impossibiliteé  rechercheée de percevoir la 

geéomeétrie enveloppante de l'espace. Toutes montrent l'importance des combinaisons, des 

variations et du jeu. Demetri Porphyrios deécrit la maîâtrise du collage par Aalto, en opposition 

aà  l'espace homogeàne moderniste, tandis que Paolo Amaldi deé fend l'ideée d'un ordre sous-

jacent dans l'œuvre d'Aalto. Ce dernier deécrit une variation ordonneée de changements, aà  

partir de son analyse d'un ensemble baâ timentaire construit, aà  savoir le campus de l'Universiteé

technologique d'Helsinki aà  Otaniemi.
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Je me propose ici de remettre en question le concept spatial d'Amaldi et de l'eé tendre aux 

vecteurs mateériels et temporels des six eéglises d'Aalto construites entre 1958 et 1978 ouà  il 

opeàre une seérie de variations ordonneées de changements dans une forme de continuiteé  sur 

plusieurs baâ timents ayant le meâme programme.

Il s'appuie sur un dispositif architectural reécurrent aà  partir d'une base triangulaire. A 

Seinaö joki, le plan symeétrique est issu du concours initial pour Lahti, inspireé  par les eéglises de 

Nakkila d'Erkki Huttunen et de Kannonkoski d'Aulis Blomstedt des anneées 1930. 

En revanche, les cinq autres eéglises impliquent une singularisation du mur lateéral de la nef, 

incluant l'orgue et diverses autres parties du programme, situeé  en face de la chaire, et 

formant, avec l'autel central, un triangle liturgique dans une composition ouà  la symeétrie est 

remplaceée par un eéquilibre dynamique. D'une eéglise aà  l'autre, on peut observer le mouvement

diachronique de stratification de cet "espace servant", en suivant les avanceées et reculs des 

tuyaux d'orgue ou du balcon du chœur. Il s'eépaissit et, comme une masse gravitationnelle, 

exerce une force d'attraction sur la nef sous forme de pression spatiale. Aalto varie les 

eé leéments (structure transversale aà  Seinaö joki et Riola, et longitudinale ailleurs ; eéclairage et 

vues varieés dans une atmospheàre douce et enveloppante, façonnage des formes par le son, les 

plis et les ondes, mise en valeur de l'espace, etc.) et eé tend aà  Lahti le processus jusqu'au 

plafond et dans la profondeur de la nef pour eé tirer une texture de relations toujours plus 

complexes et mobiles qui tissent l'ordre architectural. 

Certains architectes contemporains (par exemple Ando, Siza et Zumthor) distinguent les 

espaces inteérieurs par leurs ambiances visuelles, acoustiques et meâme olfactives. La sobrieé teé  

ou encore la preésence unique d'un mateériau, caracteérise leur atmospheàre, et il n'y a pas de 

distraction ou d'eé leéments qui ne participent pas aà  la deé finition du lieu. Cette volonteé  de 

concentration se retrouve eégalement dans les eéglises d'Aalto. Juhani Pallasmaa aborde la 

"peériode blanche" d'Aalto un peu comme la "peériode blanche" de Le Corbusier. Il fait la 

distinction entre la  Villa Mairea  ouà  Aalto Aalto a utiliseé  le blanc comme un fond neutre pour 

articuler la texture des mateériaux ou une caracteéristique vernaculaire particulieàre et, par 

exemple, l'eéglise d'Imatra, ouà  le blanc qui recouvre l'inteérieur des murs "fonctionne comme un

gigantesque réflecteur de lumière, maximisant l'apport de lumière naturelle dans le bâtiment". 

Jacques Sautereau eécrit aà  propos des villas blanches de Le Corbusier qu'elles sont le manifeste

de l'espace continu et autonome introduit par van Doesburg, Wright et Mies comme signe 

autoreé feérentiel de l'architecture, moduleé  par l'effet de vide. Ce vide permet le jeu et le 

deéploiement de l'espace, et nous le trouvons eégalement dans toutes les eéglises d'Aalto 
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examineées ici. Alors que Le Corbusier assemble les volumes sous la la lumieàre, Aalto dans ce 

vide deéplie le contenant, le stratifie et joue avec l'ambiguîöteé  de la fermeture (escamotage des 

angles et des areâ tes, multiplication des plans et brouillage des limites, par des jeux d'ombre, 

de lumieàre et de geéomeétrie) pour mieux affirmer la particulariteé  du lieu. Peter Eisenman 

souligne que l'un des aspects les plus authentiquement modernes de l'œuvre de Le Corbusier 

est son caracteàre autoreé feérentiel d'architecture pour l'architecture. Alan Colquhoun remarque

aà  propos d'Aalto en ce qui concerne ses dernieàres eéglises que : "La relation entre l'autel, l'axe 

spatial et la source de lumière varie toujours selon des critères qui ne sont pas toujours clairs, 

comme si l'idée d'une église ne proposait plus de solutions typiques."  J'ajouterais que c'est 

comme si le jeu de la variation et de la reàgle architecturale et spatiale preévalait sur toute autre

et visait aà  expeérimenter l'enchaîânement des dispositifs architecturaux dans la seérie des cinq 

eéglises qui ont preéceédeé  celle de Lahti.

Jacques Lucan observe un deésir contemporain de revenir "au plus preàs des choses", un retour 

aà  la matieàre ou aà  l'espace pour renouveler ou redeécouvrir des expeériences. Sa preésentation 

des dispositifs architecturaux et la composition de leurs eé leéments caracteérisant l'espace de 

l'eéglise de Santa Maria in Marco de Canaveses  d'Alvaro Siza, reésonne comme l'expression 

ulteérieure de la figure spatiale des eéglises d'Aalto. Lucan deécrit un ensemble de relations 

topologiques qui sont ainsi au cœur des approches pheénomeénologiques et impliquent la 

notion de milieu. Il s'appuie sur une ideée de Jean-François Lyotard, qui diagnostiquait la 

transformation du rapport aà  la moderniteé  par une imbrication plus forte du tissu des 

relations entre des eé leéments plus autonomes.

La reé flexion de Lyotard coîöncide avec l'acheàvement de l'eéglise de Lahti. Aalto a-t-il preé figureé  

ce constat, qui preévaut pour une forme d'architecture contemporaine ? Est-ce que le corpus 

de ses six eéglises est une variation sur le meâme theàme ? Une seéquence prototypique qui meàne 

aà  Lahti ? Une matrice de conception ? Ou est-ce une composition spatiale, baseée sur ce vide 

contenu et meétaphorique, faite de seéquences de relations topologiques avec des deé formations

continues et variables, annonçant ainsi une forme de reé flexion sur l'espace contemporain? 

Ce questionnement atteste que l'architecture d'Aalto et l'eé tude de ses espaces constituent une 

base stimulante pour comprendre une partie de l'architecture contemporaine. 
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